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CASSIANVM – FIDELITAT 
 

Lien Mensuel de la Fraternité de l’Église Orthodoxe Serbe 
En Languedoc & Gascogne 

Bordeaux – Dénat d’Albi – Lectoure 
Nérac d’Albret – Tarbes - Toulouse 

 N° 285 
OCTOBRE 2025 

OFFICES dans nos ÉGLISES en octobre 2025 
 
 

TOULOUSE : St Saturnin 

  Samedi 25 octobre à 7 h permanence 

Russes et Géorgiens :  

Voir avec les Prêtres de chaque Église 

  

LECTOURE : St Gény 

 Dimanche 05 octobre à 9 h 45 

 Dimanche 26 octobre à 9 h 45 

   

BORDEAUX Sts Martial et Eutrope 

 Dimanche 05 octobre e à 9 h 45 

 Samedi 11 octobre à 7 h     

       

NÉRAC : St Michel Ste Foy 

 Dimanche 12 octobre à 9 h 45 

   

TARBES : St Aventin 

Samedi 04 octobre à 7 h  

Dimanche 12 octobre à 10 h 

Dimanche 26 octobre à 10 h  

 
DÉNAT d’ALBI : Prophète Élie St Denis 

 Lundi 06 octobre à 7 h 

 Dimanche 19 octobre à 9 h 45 

  

 

 

    

 
 

 

 

Notre Site internet : 
 

www.monasteresaintgeny.fr 
 

Contacts rapides par courriel : fosb.oc@orange.fr 
 

 

 

 

http://www.monasteresaintgeny.fr/
mailto:fosb.oc@orange.fr


 

CALENDRIER ORTHODOXE OCTOBRE 2025 

 
 

 

Dimanche Grégorien/Julien  Épître Évangile Jeûne 

Me  01/18 Stes Sophie et Irène  Eph 3, 8-21 Luc 4,1-15 * 

Je  02/19 St Zosime Eph 4,14-19 Luc 4,16-22 *** 

Ve  03/20 St Oleg Eph 4,17-25 Luc 4,22-30 * 

Sa  04/21 St Eusèbe I Cor 1,1-26,29 Jean 8,21-30 *** 

Di XVIIème AP T8 05/22  II Cor 6,16-7,1 Luc 5,1-11 ** 

       

Lu  06/23 Conception St Jean-Baptiste.  Eph 4,25-32 Luc 4,37-44 *** 

Ma  07/24 Protomartyre Thècle Eph 5,20-26 Luc 5,12-16 *** 

Me  08/25 St Serge de Radonège Eph 5,25-33 Luc 5,33-39 *** 

Je  09/26 St Jean l’Évangéliste Eph 5,33-6,9 Luc 6,12-19 *** 

Ve  10/27 St Callistrate Eph 6,18-24 Luc 6,17-23 * 

Sa  11/28 St Chariton.  I Cor 15,39-45 Luc 6,17-26 * 

Di XVIIIème AP T1 12/29  II Cor 9,6-11 Luc 6,31-36 *** 

       

Lu  13/30 St Grégoire d’Arménie Phil 1,1-7 Luc 6,24-30 * 

Ma  14/01 Protection Mère de Dieu.  Héb 9,1-7 Luc 10,38-42,11,27-28 * 

Me  15/02 Sts Cyprien et Justine Phil 1,12-20 Luc 6,46-7,1 * 

Je  16/03 St Denis l’Aréopagite Phil 1,20b-27a Luc 7,17-30 *** 

Ve  17/04 St Barsanuphe  Phil 1,27-2,4 Luc 7,31-35 * 

Sa  18/05 St Macaire  I Cor 15,58-16,3 Luc 5,27-32 *** 

Di XIXème AP T2 19/06 St Thomas  II Cor 11,31-12,9 Luc 7,11-16 *** 

       

Lu  20/07 Sts Serge et Bacchus Phil 2,12-16a Luc 7,36-50 *** 

Ma  21/08 Ste Pélagie Phil 2,16b-23 Luc 8,1-3 *** 

Me  22/09 St Jacques d’Alphée Phil 2,24-30 Luc 8,22-25 * 

Je  23/10 St Eulampe Phil 3,1-8 Luc 9,7-11 *** 

Ve  24/11 St Philippe Phil 3,8-19 Luc 9,12-18 * 

Sa  25/12 St Maximilien Il Cor 1,8-11 Luc 6,1-10 *** 

Di XXème AP T3 26/13  Gal 1,11-19 Luc 8,5-15 *** 

       

Lu  27/14 Sts Nazaire et Gervais Phil 4,10-23 Luc 9,18-22 *** 

Ma  28/15 St Lucien Cor 1,1-2, 7-11 Luc 9,23-27 *** 

Me  29/16 St Longin Cor 1,18-23 Luc 9,44-50 *** 

Je  30/17 St Osée Col 1,24-29 Luc 9,49-56 *** 

Ve  31/18 St Apôtre Luc Col 2,1-7 Luc 10,1-15 * 
 

 

 

 

 *** mange de tout  

 ** vin, huile, fruits de mer 

 * pas produit animal, vin, huile      

°°° poisson, vin, huile 

°° poisson, huile, fruits de mer  

° pas de produit animal, ni de laitage, ni de vin, ni d’huile  

L : Laitage : manger des produits lactés 

NL : Non liturgie   

LP : Liturgie Présanctifiée 

 

 
 



 

TROPAIRE t,8 
En toi, vénérable Mère, la divine image se reflète exactement ; * afin de lui ressembler, tu as pris ta croix et tu as suivi 

le Christ ; * et par ta vie tu nous apprends à mépriser la chair, qui passe et disparaît, * pour s’occuper plutôt de l’âme, qui vit 

jusqu’en la mort et par-delà ; * c’est ainsi que ton esprit se réjouit, * sainte Pélagie de Tinos, avec les Anges dans le ciel. 

 

 

 

HOMÉLIE 

Sur la puissance et la mission du Christ comme Isaïe les prophétisa 
L’Esprit du Seigneur est sur moi ; parce qu’il m’a consacré par l’onction ; pour porter la bonne nouvelle aux pauvres, panser 

les cœurs meurtris, annoncer aux captifs la libération et aux aveugles le retour à la vue, proclamer une année de grâce du 

Seigneur et un jour de vengeance pour notre Dieu (Is 61, 1-2) 

Le Seigneur Jésus lut cette grande prophétie programmatique tout au début de Son ministère salvateur à Nazareth 

devant les Juifs et, après la lecture, Il S’assit et dit : « Aujourd’hui s’accomplit à vos oreilles ce passage de l’Écriture » (Lc 4, 

21). Il lut cette prophétie des plus sombres pour les scribes et les prêtres juifs, ferma le livre et dit : « Aujourd’hui s’accomplit 

à vos oreilles ce passage de l’Écriture. » Nul parmi les Juifs n’avait osé toucher à cette prophétie, car nul ne savait à qui elle 

s’adressait. Sept siècles s’étaient écoulés depuis que cette prophétie avait été annoncée et écrite, et nul ne savait à qui elle 

s’adressait. Mais quand Celui à qui s’adressait cette prophétie fut venu. Il la lut et l’appliqua à Lui-même. Ainsi notre grand 

Seigneur justifia-t-Il Son prophète et Se présenta-t-Il au monde.  

« L’Esprit du Seigneur est sur moi. » Pourquoi dit-Il cela alors qu’Il est égal à l’Esprit comme II est égal au Père ? 

Afin de témoigner aux hommes, comme l’interprète saint Jean Chrysostome. Il ne dit pas : la grâce de l’Esprit mais l’Esprit, 

car la grâce de l’Esprit est sur les hommes pieux, tandis que l’Esprit Lui-même est sur Lui, comme ce fut le cas au-dessus du 

Jourdain. L’Esprit est le témoin du Fils, et pas même un instant le Fils ne fut sans l’Esprit. Le Seigneur Jésus mentionne 

souvent le Père et l’Esprit Saint, d’abord par amour du Père et de l’Esprit, un amour infini, et l’amour met toujours sur le 

compte d’autrui ce qui est à lui ; ensuite pour servir de leçon aux hommes orgueilleux, afin qu’ils ne se mettent pas en avant, 

mais rendent hommage aux autres, à ceux qui sont leurs égaux.  

Et toutes les autres choses dites dans cette magnifique prophétie, le Seigneur les a littéralement accomplies par Son 

admirable ministère. Il est venu annoncer aux hommes surtout la miséricorde de Dieu, mais en même temps le Jugement 

Dernier à ceux qui mépriseraient et rejetteraient cette miséricorde.  

C’est la vision d’Isaïe, fils d’Amos, prophète de Dieu, vrai prophète. Vénérons, frères, Isaïe, dont la bouche inspirée 

par Dieu prophétisa le Sauveur et notre salut, et ne cessons d’adorer notre merveilleux Sauveur, le Seigneur Jésus-Christ.  

Nous T’adorons, ô Seigneur et Sauveur, et Te rendons grâce pour l’instauration très sage de notre salut. À Toi la 

gloire et la louange dans les siècles. Amen. 
 

 



 

 

SYNAXAIRE 

 
Déposition de la précieuse Ceinture de la Mère de Dieu en l’église de Chalkoprateia. Lorsque vint le moment de sa Dormition, 

la Très Sainte Mère de Dieu donna sa ceinture au saint apôtre Thomas. Cette ceinture fut ensuite transportée à Constantinople 

et gardée dans un coffre scellé, dans l’église de la Mère-de-Dieu-des-Blachernes, construite par l’impératrice Pulchérie. Ce 

coffre ne fut jamais ouvert jusqu’à l’époque de l’empereur Léon le Sage (886-912). L’épouse de celui-ci, l’impératrice Zoé, 

tomba malade psychiquement et, à la suite d’une vision mystérieuse, elle émit le souhait que la ceinture de la très sainte Mère 

de Dieu fut placée sur elle. L’empereur pria alors le patriarche de faire ouvrir le coffre ; on en retira la ceinture et on la mit sur 

l’impératrice malade. Et celle-ci fut guérie instantanément. C’est en souvenir de ce miracle que cette fête a été instituée. Une 

partie de cette ceinture a été retrouvée en Géorgie à Zugdidi, dans les circonstances suivantes : la fille de l’empereur Romanus 

avait été guérie grâce à cette ceinture et plus tard, quand son père la donna pour épouse au roi Abuchaz de Géorgie, elle 

emporta un fragment de la ceinture avec elle. Sur ordre de l’empereur Alexandre I de Russie, on fit construire une église en 

Mingrélie, dans la région de Zugdidi, où on conserve une partie de cette pièce de vêtement miraculeuse de la sainte Mère de 

Dieu. [Une autre partie de la ceinture de la Mère de Dieu est conservée au monastère de Vatopaidi au Mont-Athos]. 

Saint Gennade [Ier], patriarche de Constantinople. Il succéda comme patriarche à saint Anatole, et fut le contemporain de saint 

Marcien et de saint Daniel le Stylite. C’est à son époque que fut fondé le glorieux monastère du Stoudion, qui porte le nom du 

sénateur romain Studius qui vint à Constantinople où il fit construire, avec la bénédiction du patriarche Gennade, l’église de 

Saint Jean-le-Précurseur et le monastère adjacent. Il fit preuve d'une grande douceur et d’un grand sens de l’abstinence. Il ne 

voulut jamais ordonner un homme qui ne connût pas tout le Psautier par cœur. Il présida un concile local à Constantinople, qui 

décréta que la simonie dans l’église était frappée d’anathème. Il accomplit des miracles et fut informé de sa mort grâce à une 

vision. Il gouverna l’Église pendant treize ans et se présenta paisiblement devant le Seigneur en 471. [D’autres Synaxaires 

placent la fête de saint Gennade le 17/30 novembre]. 

Saint Jean, métropolite de Kiev. Bulgare de naissance, il vint à Kiev en 1080 et y acquit rapidement une considération telle 

qu’on l’éleva à la dignité de métropolite. Il gouverna l’Église pendant huit ans. Il écrivit notamment une lettre au pape 

Clément, dénonçant des innovations que l’Église romaine avait introduites. Il mourut paisiblement en 1089. 

 

 

 

 

 

Synaxaire 

 
Le Synaxaire correspond à une lecture séculaire des peuples orthodoxes, qui en ont été nourris à travers de longs siècles 

d’oppression et de liberté. Tout au long de ces siècles, les Orthodoxes, élevés dans le synaxaire, ont découvert les vertus 

célestes innombrables des saints et chevaliers de la justice de Dieu qui, par leur exemple, les ont éclairés et guidés. Dans son 

contenu, un synaxaire n’est rien d’autre qu’un calendrier étendu et annoté, et ce calendrier ne présente qu’une partie du 

mystérieux Livre de Vie (Ap 3, 5). Je dis bien une seule partie, car il ne contient pas tous les noms mais seulement certains 

d’entre eux, tirés de la foule innombrable des âmes saintes qui ont suivi le Christ avec zèle afin d’accomplir Ses 

Commandements et hériter Son Royaume éternel. Tous leurs noms, connus ou non de nous, sont inscrits dans le Livre de Vie 

céleste. Notre calendrier est juste une partie, une toute petite partie de cet immense Livre de Vie, qui dans son intégralité n’est 

connu que du Juge éternel et omniscient. Le calendrier est le premier livre que j’ai vu dans mon enfance et pris dans mes 

mains. Chez nous, dans le village, il était placé derrière l’icône et était pris avec vénération puis remis à sa place avec soin. À 

cette époque, c’était pour moi un livre mystérieux et magique rempli de noms, rien que des noms, sans contenu évident ni 

explication. Je n’imaginais pas l’étendue du contenu que ces noms recelaient. Ce livre me fascinait, et je le vénérais et l’aimais 

sans le comprendre. La magie de ce livre tenait, semble-t-il, précisément aux noms eux-mêmes. Que signifiaient-ils ? À cela je 

peux maintenant répondre que la personne est tout. Dans la perspective de l’éternité, tout ce qui est ajouté à l’essence même de 

la personne est sans importance. Les royaumes et les États, les couronnes et les richesses, les biens matériels et culturels, les 

fastes et les honneurs, tout cela est secondaire, étant au service de la personne, et n’ajoute aucune valeur à l’essence même de 

la personne. Une personne sainte est une âme en conformité avec le Christ, que l’on trouve de façon plus ou moins répandue 

parmi les hommes. Les saints sont un miroir poli dans lequel se reflètent la beauté et la puissance de la majesté du Christ. Ils 

sont les fruits de l’Arbre de Vie qui est le Christ. Un arbre est connu par ses fruits car « tout arbre bon produit de bons fruits » 

(Mt 7, 17). Comme le raisin sur la vigne, les saints grandissent dans le Christ. Tel le soleil parmi les étoiles et un roi parmi ses 

nobles, le Christ se trouve parmi Ses saints. Il existe deux voies : du Christ vers les saints et des saints vers le Christ ; les saints 

sont explicités par le Christ et le Christ est révélé à travers les saints. Celui qui garde constamment cela à l’esprit en lisant ce 

livre, en tirera le plus grand profit. 

Mon vœu est que le Synaxaire soit lu quotidiennement par les croyants, aussi bien laïcs que religieux. De nombreux prêtres de 

paroisse, des moines et d’autres croyants m’ont conseillé vivement de rédiger un tel ouvrage. Les deux personnes les plus 

insistantes ont été les hiéromoines Irénée Djordjevic [futur évêque de Dalmatie] et Justin Popovic, en tant que professeurs et 

instructeurs de jeunes séminaristes. Finalement, j’en ai pris l’engagement et j’ai travaillé pendant plusieurs hivers, jusqu’à ce 

que, avec l’aide de Dieu, j’achève en quelque sorte ce travail et tienne ma promesse. 

 

 

 



 

HYMNE DE LOUANGE 

Saint Hiéromartyr Cyprien de Carthage 

 
Parure de toute l’Église, fierté de Carthage.  

Avant et après sa mort Cyprien le vénérable  

Instruit les fidèles par son œuvre et sa parole,  

Louant en personne les purs et les vierges :  

La virginité, disait-il, est chose sacrée  

Pour les hommes comme pour les femmes ;  

Elle est libération des chaînes de la passion.  

Source de pureté, parure de la moralité,  

Dignité du corps, union de la modestie.  

La virginité est paix chez soi, couronne de la concorde.  

La virginité est calme, absence de fardeau.  

Quand l’esprit de l’homme du corps s’éloigne,  

Que dans son royaume intérieur il se retire,  

Que la magnificence du monde intérieur il admire,  

Il ne permet plus au corps alors de l'importuner  

Avec ses passions folles, ses désirs divers,  

Avec ses soucis dartreux, avec le luxe creux,  

Car le luxe n’annonce pas une femme parée,  

Mais plutôt une âme impure et sa luxure,  

Ô libération en or des désirs vains,  

Inestimable trésor uniquement des saints   

La liberté est virginité, la virginité est silence,  

Tous deux sont des dons du Fils de Dieu.  

Ô Fils de Dieu, ô doux Seigneur,  

Offre-nous la gloire de la virginité et de la liberté. 

 

 

RÉFLEXION 

 
Le chrétien, ne croit pas au destin, à la destinée, à la fatalité. Même si Dieu détermine les grandes lignes de notre vie, 

Il peut aussi les changer en fonction de notre prière et de nos mérites. Ainsi prolongea-t-il la vie du roi Ézéchiel de quinze 

années (Is 38) ; la vie du vénérable Die (19 juillet) de quinze années aussi. Quant à la vie de saint Basile le Grand, Dieu la 

prolongea d’une journée, conformément à la prière du saint, le temps pour lui de baptiser son médecin juif, Joseph. De même 

que Dieu peut prolonger la vie en fonction de la prière, de même II peut la raccourcir en fonction du péché. L’empereur 

Anastase soutenait l'hérésie de Sévère, dite acéphale, qui propageait une aberration, disant que les églises n'avaient pas besoin 

d’évêques ni de prêtres, que chacun était son propre évêque et son propre prêtre, et que chacun avait droit à son interprétation 

des Saintes Écritures et à sa manière d’enseigner à autrui son savoir et sa croyance Le patriarche Jean conseilla en vain 

l'empereur de revenir à la vérité orthodoxe, et l’empereur non seulement ne suivit pas ses conseils, mais il tourmenta le 

patriarche de diverses manières et chercha à l’exiler. Une nuit, l’empereur vit en songe un homme redoutable assis sur un trône 

élevé, tenant dans sa main un livre. Cet homme ouvrit le livre, et ayant trouvé le nom de l’empereur Anastase, il dit : « Je 

voulais te laisser vivre encore longtemps mais en raison de ton hérésie, voilà que j’efface quatorze années de ta vie ». Et il 

effaça quelque chose dans le livre. Horrifié par la vision, l'empereur se réveilla en sursaut et raconta son rêve à ses partisans. 

Quelques jours plus tard, la foudre s'abattit sur le palais et tua l'empereur Anastase. 

 

 

CONTEMPLATION 

 
Contempler ainsi la jubilation en Dieu de David (2 S 6) : 

1. Comment David transporta de Baala de Juda l’arche de Dieu à Jérusalem, et comment il dansa de joie devant l’arche ; 

2. Comment Mikal se moqua de David, son époux, qui dansait devant l’arche sans éprouver de la honte devant les femmes ; 

3. Comment la punition de Dieu frappa Mikal à cause de cette moquerie déplacée, et comment elle n’eut pas d'enfant jusqu’à 

sa mort. 

 

 

TROPAIRE 

 
Aujourd’hui, c’est l’aurore de notre salut, * où se manifeste le mystère éternel : * le Fils de Dieu devient fils de la 

Vierge * et Gabriel annonce cette grâce. * Avec l’Ange disons donc à la Mère de Dieu : * Réjouis-toi, Pleine de grâce, le 

Seigneur est avec toi.  

 



 

HYMNE DE LOUANGE 

 

Synaxe des saints hiérarques illuminateurs de l’Église serbe : saints Sava Ier (14 janv.), Sava II (8 fév.), 

Arsène Ier (28 oct.), Eustathe Ier (16 août), Jacques (16 janv.), Nicodème (11mai) et Daniel (20 déc.), 

archevêques ; Joannice Ier (3sept.), Éphrem (15 juin), Spyridon (3.5 juin), Macaire et Gabriel Ier (13 déc.), 

Patriarches ; et Sava III, Grégoire, Jean, Maxime et Nikon. 

 
Élus de Dieu, Ô saints serbes,  

Sages hiérarques illuminateurs,  

Princes spirituels, riches et glorieux,  

Du troupeau du Christ excellents pasteurs,  

Renonçant à vous-mêmes vous avez servi Dieu  

Et avez été des luminaires pour votre nation.  

Porteurs de Dieu aux qualités divines,  

Vous avez reçu de la Sainte Triade la lumière,  

Abondamment, et l'avez répandue en tout lieu.  

De vos labeurs des miracles ont poussé.  

Tous marchant droit sur les traces de Sava,  

Sur les terres serbes vous avez glorifié le Nom très saint.  

Vous avez fortifié la foi dans le Verbe de Dieu,  

Vous avez revêtu les âmes d’un habit nouveau,  

Vous avez paré la terre d’églises somptueuses.  

Ô hommes de Dieu, aux anges pareils !  

Vous avez été les anges du peuple serbe,  

Vous avez appris aux Serbes à glorifier Dieu,  

À adorer le Christ Sauveur vivant,  

Vous avez servi fidèlement le saint Évangile.  

Ainsi Dieu vous glorifie aussi dans les deux,  

Tels des cierges vous met devant le peuple serbe,  

Vivant dans les deux pour que sur la terre vous resplendissiez,  

Vers la vérité et la justice que votre peuple vous conduisiez.  

Par votre exemple tant que la gent serbe se glorifiera,  

Par vos prières en vie jusque-là elle demeurera. 

 

 

 
 

 


